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CHRONIQUE POLITIQUECHRONIQUE POLITIQUECHRONIQUE POLITIQUECHRONIQUE POLITIQUE    

Les élections fédérales  
par Chloé De Bellefeuille- Vigneau 

 

Les élections fédérales approchent à grand pas. 
En ce moment, les libéraux font tout pour essayer 
de régler des dossiers qu’ils ont volontairement 
laissé traîné durant les dernières années. C’est le 
cas des congés parentaux et de l’assurance-
emploi. Une entente de principe a été signée avec 
le provincial pour les congés parentaux. Si 
l’entente mentionne des augmentations 
intéressantes, elle n’indique pas la part du fédéral.  
Pour ce qui est de l’assurance-emploi, les 
mesures annoncées sont presque insultantes, 
lorsqu’on pense aux milliards de surplus 
détournés de cette caisse par le fédéral.  
 

Par ces mesures insuffisantes, les libéraux tentent 
de faire oublier leurs nombreuses bavures. Mais 
comment oublier le vol de millions de dollars de 
fonds publics ? Le scandale des commandites 
aura permis aux libéraux de détourner pas moins 
de 250 millions de dollars de fonds publics (notre 
argent) pour soi-disant faire la promotion de l’unité 
canadienne après le référendum sur la 
souveraineté du Québec de 1995 qu’ils ont gagné 
de justesse. De ces 250 millions, 100 millions ont 
été versés en commission à des firmes de 
communication, à des amis des libéraux.  
 

Paul Martin clame son innocence, il paraît qu’il 
n’était pas au courant. Bien que quelques 
fonctionnaires aient été accusés de fraude, 
plusieurs pensent que ce ne sont que des pions et 
que les vrais coupables se situent plus haut. Paul 
Martin était ministre des finances à l’époque du 
scandale des commandites. Il n’aurait pas su où 
vont plusieurs millions de dollars, des chèques 
qu’il a lui-même signés ? Allons voyons ! C’est 
impossible qu’il n’ait pas été au courant. Et s’il ne 
le savait vraiment pas, alors il ne faisait pas bien 
son travail. Il est donc soit menteur, soit 
incompétent. Pendant cette même période 
glorieuse, Paul Martin possédait une grande 
entreprise, la Canada Steamship lines, dont la 
plupart des bateaux sont enregistrés dans des 
paradis fiscaux. Le ministre des finances ne 
payait donc pas ses impôts et volait ainsi, tout 
comme ses amis, des millions de dollars à l’État. 

Malgré tout cela, les libéraux seront sûrement 
réélus. Il reste à savoir si ce sera un 
gouvernement minoritaire ou majoritaire. Si les 
libéraux forment un gouvernement minoritaire, ils 
tenteront probablement de faire une coalition avec 
les conservateurs. Ceux-ci représentent une 
menace car c’est un parti ultra-néolibéral. Ils 
proposent des mesures susceptibles d’étendre le 
modèle ontarien dans tout le Canada. Ce serait 
donc un règne néolibéral. Si les libéraux sont 
majoritaires et que les conservateurs forment 
l’opposition, ce sera similaire. Une opposition 
moins à droite est donc nécessaire pour faire 
contrepoids au gouvernement. Ce serait d’autant 
plus souhaitable si le gouvernement élu est 
minoritaire.   
 

En terminant, examinons quelques enjeux pour 
les prochaines élections. L’autonomie relative du 
Canada par rapport aux politiques guerrières et 
impérialistes américaines est de plus en plus 
menacée. Paul Martin tente maintenant de 
courtiser le président Bush pour obtenir des 
contrats de reconstruction en Iraq, qui 
représentent des sommes très importantes. Le 
Canada se les voit refuser pour l’instant, car il n’a 
pas participé officiellement à la guerre en Iraq. 
Les libéraux vont sans doute s’aligner davantage 
sur les politiques de Bush pour obtenir ces 
contrats. Quant aux conservateurs, leur position 
est claire : ils étaient en faveur de la guerre en 
Iraq et de la participation canadienne. Le Bloc 
Québécois et le Nouveau Parti Démocratique, 
quant à eux, ont pris position contre cette guerre, 
ce qui, ajouté à l’important mouvement social, a 
certainement amené le gouvernement canadien à 
ne pas participer officiellement. L’autonomie du 
Québec est aussi un enjeu majeur. Il est 
également urgent de réformer l’assurance-emploi. 
En effet, pendant que le fédéral cumule des 
surplus record, amassé sur le dos des 
travailleuses et travailleurs, de plus en plus de 
personnes se voient refuser l’accès à l’assurance-
emploi.
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NOUVELLES MILITANTES ! ! ! 

 

Par Jonathan Carmichael 
 

Le 27 avril, des militantEs de l’ADDS-QM sont alléEs au Tam-Tam Café 
afin d’assister au lancement de la vidéocassette « Au nom des droits », 
qui relate l’histoire du Collectif pour un Québec sans pauvreté et du 
projet de loi pour l’élimination de la pauvreté. Sans l’ombre d’un doute, 
cet excellent film servira dans le cadre d’un futur 5 à 7 militant à 
l’ADDS ! À suivre…  
  
Le 1er mai dernier, l’ADDS-QM était présente à Montréal pour la grosse 
manifestation de la Fête internationale des travailleuses et des 
travailleurs. Cette journée-là, 100 000 personnes ont pris la rue pour 
dénoncer les politiques néolibérales du gouvernement Charest. En 
colères et solidaires, nous avons manifesté pour la protection du bien 
commun. 
 
Du 3 au 7 mai, s’est tenue la 31ème Semaine nationale des personnes 
assistées sociales. Pour l’occasion, deux activités fort appréciées ont eu 
lieu à Québec : 
• Tout d’abord, le 4 mai, dans nos locaux de l’ADDS, une quinzaine de 

personnes étaient présentes pour le 5 à 7 sur le Plan d’action 
gouvernemental pour lutter contre la pauvreté. Après le souper-pizza, 
nous avons comparé le contenu du plan d’action des libéraux et nos 
revendications. Nous avons constaté que nous étions loin de la coupe 
aux lèvres… En bref, un 5 à 7 agréable et instructif, où nous avons pu 
constater que la lutte est loin d’être terminée ! 

• Ensuite, le 6 mai, au Centre Horizon dans Limoilou, les groupes 
membres du Front commun des personnes assistées sociales du 
Québec (FCPASQ) s’étaient donnés rendez-vous à Québec pour un 
rassemblement national. Une bien belle journée qui a commencé par 
le procès-théâtre de Jean Charest. Les 400 militantEs présentEs s’en 
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sont donnéEs à cœur joie en huant copieusement Jean Charest et en 
le bombardant de boules de papier… Ensuite, en après-midi, le 
FCPASQ a procédé au dévoilement de sa nouvelle plate-forme de 
revendications. Illustré de manière théâtrale par des militantes de 
R♀SE du Nord (avec la participation de quatre militantEs de 
l’ADDS !), ce dévoilement a donné lieu à des moments magiques et 
touchants. Enfin, nous avons terminé la journée par une manifestation 
au Parlement, où nous sommes alléEs porter à Jean Charest son avis 
de cessation d’emploi. Une journée remplie et tout à fait réussie !  

 
Le 12 mai, des militantEs de l’ADDS ont participé à la caravane du 
Bureau d’animation et information logement (BAIL), organisée pour 
dénoncer la discrimination dont sont victimes les locataires.   
 
 

Voici ce que l’ADDS-QM 

vous offre 
➪ Avez-vous des questions sans réponse ? Utilisez le Dépannage 

téléphonique  au 525-4983. 
➪ Vous avez des questions concernant l’aide sociale ?  Nous vous invitons au 

Dépanneur 186  (rencontres collectives d’information sur la loi de l’aide sociale). 
L’horaire des rencontres est disponible aux locaux de l’Association  ou au 525-
4983. 

➪ Voulez-vous vous impliquer dans la défense des droi ts individuels et 
collectifs ?  Passez nous voir !  

 
 

L’équipe du bulletin La Riposte est 
composée de : 

Jonathan Carmichael 
Joseph Dansereau 

Chloé DeBellefeuille-Vigneau 
Marc Lamy 

Les photocopies et la mise en 
enveloppe sont effectuées 

par les membres de Croissance-
Travail. 
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Les autres et moi ! 

 
Des illusions ? 

(Deuxième de trois articles) 
Par Joseph Dansereau 

 

Cet article fait suite à celui écrit dans La Riposte du mois d’avril, sous le titre « Se jouer des tours sans le 
savoir ». Donc, comme les préjugés, sujet du mois d’avril, les illusions elles aussi déforment notre 
perception. Nos opinions sont alors biaisées. Avec les années on se rend compte que l’on comprend bien 
une situation lorsqu’on l’a vécue. Alors je vous invite à vivre une expérience amusante tout en étant 
instructive. Vous aurez déjà une meilleure idée de ce que veux dire une illusion. De plus, vous pourrez 
faire un lien avec les préjugés pour mieux comprendre ce phénomène humain. Parce que dans les deux 
cas, illusions et préjugés, il y a quelque chose de semblable qui se passe ; il y a une déformation mais 
pas pour les mêmes raisons. Allons-y pour les illusions visuelles sur des formes et des traits en 
commençant par celles sur la longueur des lignes appelées du nom de son auteur : « Müller-Lyer » dans 
la figure-1, ci-dessous.  

 
Dans le dessin ci-dessus, le sens de l’ouverture des pointes de flèches provoque l’illusion. La ligne du 
bas semble être plus longue que celle du haut. En cachant la pointe de flèche du dessin du bas des deux 
cotés avec 2 feuilles de papier pour ne voir qu’un trait, vos feuilles de papier enlignées avec les pointes 
du dessin du haut, vous constaterez que les 2 traits sont d’égale longueur. Voyons maintenant l’illusion 
« Poggendorf » dans la figure-2, qui suit. 

 
Chaque grande ligne verticale passe par dessus des traits obliques. Nous avons  l’impression que se sont 
des traits qui ne forment pas une seule et même ligne oblique. Placer une feuille de papier en la glissant 
le plus près possible des traits obliques mais sans la cacher. Nous découvrons alors que ce qui semblait 
être des traits discontinus forment pourtant une ligne droite oblique d’un bout à l’autre.   
 
Enfin, la troisième figure qui suit est un peu plus connue. C’est l’illusion de «Sander ».  

 
En fixant la partie blanche du dessin apparaîtra un « calice » tandis qu’en regardant les parties foncées, 
vous verrez deux profils de personnes en face-à-face. Les traits noirs ont été volontairement tracés pour 
mettre en évidence les deux images. 
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Les premières recherches sur les illusions visuelles remontent au début des années 1830. Il existe même 
de nos jours un atlas sur les nombreuses et diverses illusions visuelles. Mais comment les explique-t-on ?  
En bref, les plus récentes explications soulignent que les principaux effets tiennent à l’éducation et à la 
culture de la société à laquelle l’on appartient. Surprenant n’est-ce pas ? Le cerveau agit autrement selon 
le lieu où l’on est né et éduqué et ce, malgré que le champ de vision à l’horizontale soit plus grand (210 
degrés) qu’à la verticale (moins de 170 degrés). Autre exemple, la description différente que feront cinq 
témoins d’un même accident s’explique par les difficultés et les chocs émotifs vécus qui ont marqué 
chacun au long de sa vie et qui modifient la perception.   
 
L’explication sur les préjugés est semblable parce que les perceptions que l’on a d’une même chose 
dépend de ce que l’on a pu vivre auparavant même si c’était dans le même milieu social. Dans le 
troisième et dernier article nous verrons deux autres phénomènes qui modifient les perceptions d’où les 
préjugés collectifs (stéréotypes) prennent aussi racine, les rumeurs et surtout les idéologies. 
  
 

 
Les rumeurs et les idéologies 

(Dernier  de trois articles) 
Par Joseph Dansereau 

 
Comme les préjugés que nous avons abordés dans le 1er article, les rumeurs sont aussi porteuses de 
déformations du réel.  Ce phénomène humain implique chacun de nous. Cela se passe lorsque nous 
entendons un récit ou un message oral non vérifié et que nous le répétons à une autre personne que 
nous connaissons.  Cependant, nous redisons ce message soit en amplifiant, soit en simplifiant, soit en 
dramatisant une ou des parties de ce message.  Cette déformation se développe dans un « climat » 
propice là où existent une tension affective collective et l’absence de vérification sur les informations 
transmises pour s’assurer qu ‘elles sont vraies. 
 
La rumeur se reconnaît par trois tendances dans la répétition des informations reçues. La première 
tendance de toute rumeur est que le contenu du message devient de plus en plus court d’une personne à 
l’autre.  La seconde tendance est que nous ne retenons pas tout le message en entier, nous 
sélectionnons certains éléments qui nous touchent personnellement.  Enfin, la dernière tendance que 
nous pouvons observer d’une rumeur, est que nous modifions le contenu des informations reçues selon 
nos intérêts, nos sentiments et nos façons de penser lorsque nous la transmettons à une autre personne.  
Ainsi, pour éviter la rumeur, nous devons remonter à l’origine du message et rechercher les faits, pour 
distinguer ce qui est vrai de ce qui a été déformé.   
 
Si la rumeur peut être évitée parce que l’on comprend la façon dont elle survient, il n’en va pas de même 
pour les idéologies.  En effet, les idéologies viennent des idées que nous possédons et que nous croyons 
comme vraies et venant exclusivement de nous.  Ce phénomène humain concerne les collectivités dont 
nous faisons partie comme individu.  L’idéologie est un ensemble plus ou moins cohérent de croyances, 
de présupposés, de valeurs et de représentations propres à un groupe social concernant l’organisation et 
les normes, les légitimant ou les contestant et participant à l’uniformisation des attitudes et des 
comportements dans la vie quotidienne, pour interpréter la réalité et orienter les actions.  Encore de nos 
jours, la réflexion et l’analyse que nous faisons sur les idéologies apportent toujours des débats et des 
désaccords sur leurs significations. 
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Résumons par une comparaison employée par des chercheurs : celle de l’éponge.  Les idéologies sont 
absorbées jour après jour par chacun de nous par ce qui circule dans notre milieu social à partir de toute 
activité de socialisation tels que l’école, par les communications avec nos semblables, par les échanges 
au sein de notre famille ou par l’exposition aux différents médias.  En forçant, on pourrait dire que le 
cerveau est imprégné de l’idéologie dominante tout aussi sûrement qu’une éponge qui se gorge du 
liquide dans lequel elle baigne.  Selon notre classe sociale, nous sommes donc imbibés d’une idéologie « 
tout naturellement ».  Nous la diffusons à notre tour dans nos échanges quotidiens et nous aurons la 
vision du monde que nous avons appris à voir.  
 
Différents chercheurs ont identifié plus d’une vingtaine d’idéologies.  Entre autres, l’uniformisation qui 
est de nier les différences entre les êtres (le président Bush qui disait : «si vous n’êtes pas avec nous 
vous êtes contre nous»), le racisme , la compétition  qui est de croire que c’est la seule dynamique réelle 
du vivant et de l’humain et qui est justement le seul moteur du progrès et de l’évolution, de 
l’individualisme  qui est de prétendre que l’individu et ses droits sont au dessus du reste du réel et enfin, 
l’impérialisme  qui est de prétendre qu’il y a des peuples leaders plus avancés et devant civiliser les 
autres. 
 
En conclusion, les différents phénomènes que nous avons à peine effleurés depuis le début des 3 
articles, nous font comprendre la nécessité d’aller un peu plus en profondeur pour expliquer la complexité 
des relations humaines et des difficultés que nous pouvons atténuer par la compréhension de ce que 
nous vivons comme personne, comme groupe et comme collectivité. 
 

Pour des références, contacter l’auteur par l’entremise de l’ADDS. 
 
 
 

JOYEUX ANNIVERSAIRE À NOS MEMBRES ! 
Pour le mois de juin, 

Réjeanne Bédard 
Olivette Bélanger 

Clermont Côté 
Christiane Croteau 
Richard Duchesne 
Richard Duplain 

Pierre Ferland 
Marie-France Foucault 
Raymond-Yves Gariépy 

Michel Giroux 
Blanche-Aimée Goulet 

 

Rachel Lacasse 
Claire R. Pelletier 

Gaétan Tardif 
Serge Thériault 

Luc Vézina 

   
 Pour le mois de juillet,  

Anne-Denis Carrier 
Danielle Durette 

Robert Foisy 
Lise Fournier 

Fernand Fréchette 
Marie-Josée Gagné 

Denis Gagnon 
Madone Landry 

 

Anne-Valérie Lemieux-Breton 
Carole Masse 

Monique Morin 
Huguette Potvin 
Mélanie Poulin 

Gaétan Rouleau 
Sylvie Trottier 

Pierre Verreault 
   

 Pour le mois de août,  

Charles-Emmanuel Beaulieu 
Jean-Claude Bellefeuille 

France Bilodeau 
Lucie Côté 

Renée Dubeau 

Denise Fiset-Tondreau 
Nicole Gosselin 

Laurence Labranche 
Christian Loupret 

Yvette Plante 
Louise Plourde 
Thérèse Simard 
Enrico Théberge 
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RESSOURCES ET RESSOURCES ET RESSOURCES ET RESSOURCES ET ALTERNATIVESALTERNATIVESALTERNATIVESALTERNATIVES    
    

* Voici une nouvelle section dans La Riposte ! Vous  la retrouvez de 
temps à autre. Dans cette section,  nous vous offri rons des 
informations sur des ressources qui pourront vous ê tre utiles ou 
encore sur diverses idéologies et alternatives poli tiques.  

 

Par Serge Petitclerc 
 

L’Accorderie est un organisme de solidarité mis sur pied en 
2002 à l’initiative de la Caisse d’Économie Desjardins des 
Travailleuses et Travailleurs (Québec) et de la Fondation St-
Roch. Sa mission est de réunir en association toutes les 
personnes qui désirent construire un réseau de solidarité pour 
améliorer leurs conditions de vie socio-économique. 
 
L’Accorderie se veut donc un carrefour où l’ensemble des 
Accordeurs (les membres) échangent et coopèrent avec les 
autres afin d’améliorer collectivement leurs conditions de vie. À 
cette fin, chaque Accordeur se voit remettre un livret de bons 
d’échanges de 20 heures. Chaque échange nous « coûte » ou 
nous « paie » des heures, selon que l’on offre ou reçoive un 
service d’un autre Accordeur. Et c’est avec un journal de petites 
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annonces que nous nous communiquons nos offres de services 
et les demandes non comblées. 
 
Dans le cadre de ces échanges, nous nous sommes donnés un 
service d’achat en commun de nourriture. De cette manière, nous 
profitons tous et toutes de certaines économies tout en reprenant 
du contrôle sur notre consommation. Nous faisons une 
commande le troisième jeudi de chaque mois, sauf en décembre 
et en juillet. 
 
L’Accorderie dispose aussi d’un fonds, auto géré par les 
Accordeur, afin de prêter de petits montants d’argent aux 
Accordeurs à faible revenu qui n’ont pas accès au crédit 
traditionnel (carte de crédit, emprunt à la banque, etc.). Ce 
fonds s’adresse uniquement à des demandes ponctuelles et 
exceptionnelles pour l’achat (ou le remboursement) d’un produit 
et/ou d’un service de première importance. 
 
Vous voulez devenir membre de L’Accorderie ? Vous voulez tout 
simplement nous contacter ? Téléphones nous au 525-0258 ou 
venez nous voir directement dans nos locaux à l’Église Jacques-
Cartier (dans le quartier St-Roch) au 160 rue St-Joseph Est. 
Notre courriel est accorderie@bellnet.ca. Demandez Claudine 
ou Serge. 
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Juin 2004 
LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI 

 1 2 3 4 
 DEPANNEUR 186 

13h30 
 

    
 
 

7 8 9 10 11 
COMITÉ LOI 

13h30 
DÉPANNEUR 186 

13h30 
 

   

14 15 16 17 18 
  ASSEMBLÉE 

GÉNÉRALE DE 
L’ADDS-QM 

9h00 

  

21 22 23 24 25 
 DÉPANNEUR 186 

13h30 
 

 
 

  

28 29 30   

 DEPANNEUR 186 
13h30 

 

   

 
 

 Samedi, le 5 juin aura lieu la 13ème édition de la fête populaire « St-Sauveur en fleurs ». Pour 
l’occasion, vous pourrez vous procurer des fleurs, tout en vous divertissant et en mangeant de 
délicieux hot-dogs ! Donc, comme à chaque année, on se donne rendez-vous au Parc Durocher !  
  

 Voilà venu un moment très important dans l’année pour tous les membres de l’ADDS-QM… Le 16 
juin, à 9h, au Centre Durocher, se tiendra l’assemblée générale annuelle de l’ADDS. Il faut s’y rendre 
en grand nombre parce que l’assemblée générale, c’est là où des décisions importantes se prennent 
à propos de votre association ! Lisez la feuille bleue jointe à l’envoi. 
 

Voilà l’été qui se pointe le bout du nez… Enfin !!! À l’ADDS, c’est donc le temps 
des vacances, le temps de refaire le plein d’énergie après une année très 
chargée ! À partir de la mi-juin, tous les comités de l’association cesseront 
temporairement leurs activités jusqu’à la mi-août. Malgré tout, votre ADDS 
restera ouverte durant tout l’été. Les rencontres du Dépanneur 186 auront lieu 
comme d’habitude et il y aura quelqu’un pour répondre à vos questions au 
téléphone. Veuillez noter que la parution de la prochaine Riposte aura lieu au 
début septembre. D’ici là, prenez soin de vous ! Du soleil et du plaisir à toutEs !  

 Calendrier des activités 


